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La Loi des Licene.s

Notre brochure contenant lat Loi
(les Licences est maintenant prête
ceux de nos abonnés, ayant payé
leur abonnement d'avance, qui nous
eu, feront la demande (avec un tim-
bm-e de 3 c. pour la -malle), pourront
la recevoir immédiatement.

Construction

MM. Riopel e6 Bourdon qui ont
ouvert un glos de boes au coin des
rues Vitré êt des Allemands, à l'an-
cien clos de M. Malo, ont un stock
parfaitement assorti de bois de cons-
truction, bois d'épaisseur et bois 'de
Sciage, bois sec pour .assemblages,
bois durs, plaquages etc, qu'ils ven-
dent aux plus bas prix du marché

M. J. B. St-Louis vient d'obtenir
le contrat pour la maçonnerie de-
cinq maisons, rue Ste-Catherine,
pour la succession J. .Ogilv ie.

.MM. Plante et Dubuc ont obtenu
le contrat pour la maçonnerie de
deux maisons, rue Ste-Cathierine,
peur~ M. James Strachan. M. Placide
lirunet a obtenu le contrat pour la
brique.

Le ralentissement très perceptible
de la construction a fait baisser le
prix de la brique. Les entrepreneurs
onit pu faire des contrats à raison de
S7.50 le mille, pour la btrique de
Montréal, à livrer durant t.

Nous sommes au 1er mai et il y
a encore bon nombre de maisons à
houer à Montréal. Ce sont générale-
nient les maisons les plus vieilles
qui restent inoccupées, pendant que
celles qui sont- récemment cons-
truites, datis un style mc>dérné' sont
re'cherchéetu de préférence. Cepen-
'lant il faut pour cela que le loyer
i' soit pas trop élevé, ce qui est le

'défaut de beaucoup de nouvelles
eonstt3îctioiîs. Il y aura, cette année,
beaucoup moins de niouvelles' bâ-

tses que l'année dernière.

La bâtisse de la -"Young Men
Chri-stian Association" a été exa-
uiinée par plusieur's architectes et
ingénieurs, entr'autres par l'inspecýc
teu.r--des bâtisses de laville, M.
Laercdx et l'on a trnuvd que, sauf

quelques imperfections -dedétail, ce
qui reste enîcre debout est construit
d'unç manière solide et substantielle.

Qn a conmmencé. à creuser leîvfoi-
datièns de la betisse du IlMonumient
National," rue 'St-Laurent, .en face
du mîarché.

IL. umrnanuei -St.Louie--ýuben
le' c(itrat pour -la maçonîner .ie du

.tron 1,insi que diln.vau.a

Voici le mois de mai. Les mar-_
chîands qui ont pris un nouveau
magasin au premier mai étalent
leurs marchandises sur des coînp-

4toirs bien propres, des tablettes
neuves ou nettoyées et repeintes à
neuf, la devanture brille sous une
nouvelle couché de peinture, les or-
nements de cuivre reluisent, tout,-
enfin a uit air de fraîcheur, de pro-
preté qui fait plaisir à l'meil et qui
plaît à la clientèle.

C'est le moment où ceux qui
n'ont pas déménagé doivent songer
au grand nettoyage annuel. S'ils ne
*veulent pas avoir l'air-trop dépa-
reillés avec leurs voisins, il leur
faut voir à l'apparence extérieure
du maga, rfaîchir les peintu-
res, passer une nouvelle couche de
vernis sur l'enseigne, nettoyer soi-
..gneusement les vietres et les étagè-
res -de la devanture, trotter les
cuivres, etc. i

Dans certaines branches, commie
dans l'épicerie, par exemtple, c'est
l'intérieur sur!o t qui a besoin d'uîî
nettoyage comiplet et minutieux à
cette époque. Leîaai a été
tenu clos, aussi hierititiqtetet
qlue possib)le, <depuis l'automtne ; il a
besoini de grrand& air et il a besoini
que l'air fi-ais et la lunmière pétié-

tr~tpatedie i* -es eiîs
derrièrýie tous les coîtiptoirs, eii des- -.

liers (lu Pacifique à Hochelaga.

Malles pouir l'Europe.

En atténdant la solution des né-
gociationspour Fétablisseiinentd'une
ligne hebdomadaire de vapeurs à
grande vitesse entre Moutréal et,
Li verpool, - le contrat passé avec la
ce mpagnie A"a',î pcu. L transpî it
dles malles est expiré et le gouver-
nemnent n'a pas jutgé à propos de le
renouveler aux conditions (lue de,
mandait la compagnie. A. partir
donc du ler niai, les lettre,; et au-
tres matières postales ne seront plus
expédiées par la voie du St-Lau-
rent, nmais p4r*celle de New-York,
d'où chanigement dans les heures d<.
clôture et changement aussi dans
les timbres requiso. Mais ceux (lui
auront le plus à souffrir sont le.q
propriétaires de journaux. Ils ont
été avisés par le département des
postes qL-e, le taux d'afl'rîn hssL-
nient de 4 cts par livre pour les
jîournaux et revues, ne pouvait être
maiîîtenu ,et que loni devra désor-
nmais payer le tauxc des livres et
imprimés, savoir 1 c. par once et
par exemplaire.

.Notre confrère de la Gaizelle de
Montréal, espère que le département
prendra en considération le fait que
nous avons accepté des abonnements
en Europe à un prix calculé sur les
taux d'affranchissemient alors. en
vigueur, et que nous somînes forcés
de servir ces abonnements sans pou-
voir réclamier un supplément de
prix et (qu'il nous accol-dera au
moins jusqu'au .mois de juillet avant.
d'augmenter ainsi nos déboursés.

Le Nettoyage

et ne traiter que dans des conditions
de cotîpIL"èe cti -té.

"Nous apprenons que la Société
aura des agenîces dans les princi>
pales v'illes et centres commîe.rciaux
du pays."

LNous av'ons le plaisir d'informer
nios lecteurs que la Société a nomnmé
titi agent à Monttréal, M. L. N.-Ecre-

-iawiit, No 54, r.ue &t-Jacques, qui
est Il la <lis)o)sitionl des négociants

Il r'este, des inarclietîidises de Ili

dernière saisont, dles débris daîns unt

coin, des déchets dans uni autre, <les1

légumles deý I',uttoîîîilt ott éte olu-

lies danis uit coin dle la cave, les

chaleurs v'ont venir itiettre tout cela

en ferinentatioui, de sottLe que, lion1

seuletment ça nie set' a pa propre,

mais ça sentira mîauv'ais. Et rieni

n'est si terrible qu'une utauvaise

odeur dans une épicerie oùt taint de

marchandlises ýont susce
1

îti bics dle se

détériorer, de prenîdre titi mauvais

goût, pour avoir sinmpîcînetit éLé

ex )osïes à uile n1auvaise odleur!.

-Ce qlue la mnagère fait à la titai-

so0'm, au coutittîencelient de tuai, le

inarcltand devra le faire au lîtaga-

sin ; le temtps (lue ecla ferait per-

dre aux affaires sera attîplement

oeonîpensé par la meilleure appa-

rence et la plus grande attractioni

dlu stock.

La Transocéaîîia

Nous avons déjà (lit uiti llY du

la, ,,rliran-,océatia' société lLe)iiy-

me fondée à Bruges pour favoriser

le commîerce entre lW Belgique et le

Canada. Non.s trouvonîs dants l'E,,co-

71umiste, <le Brîîges. du 4 avril d1er-

nier l'acte conisti tuti f (le cette société

Daris cet acte, le but deý, la Société-

est défini commne suit: "LaSoit

ne s'occupera que <le hl couufnlissioîI

et de la constgîîatioii, avec les br'ait

ches qui s'y rattachient; elle pourra

s'adjoinîdre l'imiportatio eî t l'expor

tion polir comtpte~ 'le tiers 1 ", Le capi-

tal social est tixié i 150,000 fraites

en 1500 actionts dle l0O f rancs, avec

pou-voir de l'atette r .

L'Ecoitoimi.qtée apprécie conitne

suit l'oeuvre à laquelle la Société se

propose de tratvailler.

"lLa constitution à Bruges <le lat

S;ociété Anonyme lat '«1rnûéi

nia " dont Mrus puiblions ci-apr'ès

les statuts, est un premnier pas dlans

la voie du' développeinexît (le nos

relations coinmerc'tales avec le Ci. -

nada. Les négociants industriels 'et

capitalistes (lui se sont tiis à la tête

dle cette entreprise ont eu à coeutr

(le prouver que Bruges, autrefois le

centre commercial le plus imtportant

du monde entier, aujourd'hui la vil-

le déchue que l'on sait, veut se rele-

ver et prendre une part iniportante

au ntoîtient,éconotîîique et comnuer-

cial qui se prépare.

"lNous applaudlissons d'autant

plus à ces efl'orts,, que La Transo-

céa'nia n'est pau seulement appelée

à rendre service à Bruges, mais au

pays tout entter ..

"lDonc, la Transocéania seia au

service de tous les industriels et de

tous les négociants qui voudront

noter des relatiouii avc le Canada

I. 1118116il p Ail 0 ý1 - . jý éý A"Nt ffli-1 Ail ...

dIraient faire des affa~ires avec la

Belgique, soit à l'imipor:tationi, soit àý

l'exportation.

Il- n'est paî; d<~.'î que le coin-

tîterce entre la Belgique et le CtinaÏ-

dli offre uil vaste chamlp 1% cultiver.

Nosa'.' l ibagre< Lesrouveî'aient

tit iirelt sériux et lcaitt-

dlis quo les produtits spéciaux dle là

Belgi'que lie poumrraienît lyuére faire

contirîcte~i~notrte inut strie, vu

que ous iel)i<it)t pas de pro-

dluits simîilaires.

Si nous en cro3yoîîs la1 î'tîneur, lo

v(>avl
1 

dle HI <îiloreile M. Mer~cier

eh1 lgýiqueit aurtait eu polir résultat

d'acti ver le ittouvetletit en faveur

'lu dlvh1 1
enît<es reintiofls

entre lvs deux pays, et Ilton <lit (1110

nious att r' uts li'*ttt'tueIignie directe

<le vapetîts sur la Bielgiquîe, avec4îîno

subvenîti i dlugue'inet l

La situation des Banques

L.e clifde lat cirteulatioti des

ban'iues, à la tit de mars L89)1,

aucuse utte illgîtueitatîon <le plus

<le SI ,000,000. C'est à cette époclue

qlue, la deuttatî<e dIe patpier uuonnaie

se fait senitir dans les-districts Où

l'on exploite les forêts et ce million

<'il billets (le banîque est allée aux

chiantiers pur paîyer les gt'ge; des

otivi'ie*s. Les <lé
1

,ots d<'s particuliers

ont augîiîe(ýité de< près de 5,0,0

<ltit 9250)0,000 p<our~ les <lé'pôts en

coiti pte coutran t et 8;500),cOO pour

les dép'I)^ts poittulit iitétéît. Il est

pro) <îîle <i c' ot t<' auigi iiîettatioti do

<lp>sn'est que t<îprircar oit

trouveit l'article. ', Billets et clièquo a

d'autres lnqî'''unte. augmenta-

ti' ni de S2,()00,0<)0, (lotit unte bonne

p dti o(<it être eoîinposée <le chè-

quies tiré»s sur les founIs déposés

pur ue tranisactioni sptéciale, et

l<>rsque ces elte<jii<'s auront été pré-

seittés-pv't être le 1er avril -les

dc-pÔts seronît reveus au clîiffie

noi-nal. Mais cela inîdique, dans tous

'les cas .îîn. aciit onsidérab't

datns les trwissactn 'ls inonétaires, et

il cst fort possibtle quie la souscrip-

tion à 1ticîppitit ile $1 ,000,000 de

la ville de Ti'oeto, ilit été. pour

q l('l(lte clios' dhans ces variations.

Une a-rutre <iffi'enee einarquable,

c'est luieitatîon <le 8 1,500,00

dans les escoîipt cii en ours. La

souscription à lettîprittit et la paie.

(les cliatitiers ont dû y contribuer

chacune de ]eue' cô)té.

Les c<iîîîptes courants de nos, ban-

(lues avec les banques anglaises' se

balancent presque : S'2,866,000 au

f)iSi et 82,825,000 à l'actif. Le

sleest légrèreinent au dêsavantâge

de nos banques. "Pour les Etats-

Unis*c'est tout le contraire, nos ban-

quesi y ont placé $13,000,000 de leurs


